
Les Palestiniens de Gaza sont contraints de prendre des dÃ©cisions de vie ou de
mort face aux ordres dâ??Ã©vacuation israÃ©liens. Il nâ??y a pas de bon choix.

Description

Cette semaine, des familles de la ville de Gaza ont suivi les ordres dâ??Ã©vacuation vers une Ã©cole
voisine, puis IsraÃ«l lâ??a bombardÃ©e, tuant 18 personnes. Il nâ??y a pas de choix sÃ»r pour les
Palestiniens lorsquâ??ils sont contraints de dÃ©cider sâ??ils doivent ou non quitter leur maison.

Par Tareq S. Hajjaj, le 29 novembre 2024

Des corps palestiniens gisent Ã  lâ??extÃ©rieur de lâ??hÃ´pital baptiste arabe aprÃ¨s une frappe
aÃ©rienne israÃ©lienne sur lâ??Ã©cole Al-Hurriya dans le quartier Al-Zaytoon de la ville de Gaza, le
26 novembre 2024. (Photo : Hadi Daoud/APA Images)

Le samedi 23 novembre, lâ??armÃ©e israÃ©lienne a donnÃ© lâ??ordre dâ??Ã©vacuer les quartiers
dâ??Al-Shujaiâ??yya et dâ??Al-Zaytoon, Ã  lâ??est de la ville de Gaza, deux des zones les plus
peuplÃ©es de la ville de Gaza. Abdulrahman Eliwa, 11 ans, sâ??est prÃ©cipitÃ© en tremblant vers sa
mÃ¨re, Dina, 28 ans, mÃ¨re de cinq enfants. Il tenait le tÃ©lÃ©phone et rÃ©pondait Ã  un appel de
lâ??armÃ©e israÃ©lienne qui leur ordonnait de partir vers le sud. Sa mÃ¨re a criÃ© aprÃ¨s avoir
compris le message. Ce nâ??Ã©tait pas la premiÃ¨re fois quâ??elle recevait un message de ce type.
Dina et sa famille avaient Ã©tÃ© dÃ©placÃ©es Ã  plusieurs reprises lors de lâ??invasion israÃ©lienne
de Gaza, mais elle savait que, jusquâ??Ã  prÃ©sent, lâ??attaque qui avait suivi chaque avertissement
avait Ã©tÃ© plus brutale que la prÃ©cÃ©dente.

Â« Je ne peux pas prendre le risque de rester avec mes enfants qui crient Ã  chaque bombe et
dorment Ã  peine, et je nâ??ai nulle part oÃ¹ aller Â», a dÃ©clarÃ© Dina Ã  Mondoweiss. Â» Les
IsraÃ©liens continuent de tuer des gens et de les pousser Ã  partir ; ils veulent notre terre et nous
tueront si nous restons, sans la moindre hÃ©sitation. Â»

Trois jours aprÃ¨s les avertissements, lâ??armÃ©e israÃ©lienne nâ??avait toujours pas envahi la
zone. Cette situation nâ??est pas rare. Cela se produit chaque fois quâ??IsraÃ«l envoie un
avertissement dâ??Ã©vacuation Ã  un endroit ; seule lâ??armÃ©e choisit le moment de lancer son
attaque. En attendant, les familles doivent dÃ©cider de ce quâ??elles doivent faire.

Dina est retournÃ©e dans sa maison du quartier de Zaytoon au bout de trois jours. Dâ??autres familles
sont Ã©galement revenues, mais elles vivaient dans la peur. Elles sont rentrÃ©es parce quâ??elles ne
pouvaient plus supporter leurs conditions de dÃ©placement sous la pluie et dans le froid, sachant que
leurs maisons nâ??Ã©taient quâ??Ã  quelques kilomÃ¨tres. Mais bien sÃ»r, la dÃ©cision de rester
nâ??est pas facile Ã  prendre. Compte tenu des prÃ©cÃ©dentes invasions israÃ©liennes, ceux qui
sont restÃ©s savaient quâ??ils pourraient Ãªtre contraints de partir sous les tirs israÃ©liens. Et mÃªme
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si ce nâ??Ã©tait pas le cas, ils seraient confrontÃ©s Ã  des conditions difficiles pour survivre : le siÃ¨ge
israÃ©lien du nord qui empÃªche la nourriture et lâ??eau dâ??entrer dans la rÃ©gion, la dÃ©tention et
la mort une fois quâ??IsraÃ«l commencera Ã  cibler tout ce qui bouge sur le terrain.

Dans ces conditions, de nombreuses personnes ont suivi les ordres de lâ??armÃ©e et ont quittÃ© les
quartiers de Shujaiâ??yya et de Zaytoon. Elles se sont rÃ©fugiÃ©es dans une Ã©cole voisine, mais
comme souvent auparavant, lâ??armÃ©e israÃ©lienne nâ??a pas tardÃ© Ã  faire de cet espace
supposÃ© sÃ»r sa prochaine cible.

Le mardi 26 novembre, lâ??armÃ©e israÃ©lienne a bombardÃ© lâ??Ã©cole Al-Hurriya dans le quartier
de Zaytoon. Quatorze des personnes tuÃ©es sont arrivÃ©es dans les hÃ´pitaux locaux, et au moins
quatre autres nâ??ont pas Ã©tÃ© retrouvÃ©es ; en dâ??autres termes, leurs corps ont Ã©tÃ©
complÃ¨tement dÃ©truits.

Ã? lâ??intÃ©rieur de lâ??hÃ´pital baptiste arabe de la ville de Gaza, le porte-parole de la dÃ©fense
civile, Mahmoud Basal, est entourÃ© de corps et de membres rassemblÃ©s sur des morceaux de tissu
et des draps. Dans une vidÃ©o obtenue par Mondoweiss, Basal dÃ©crit la scÃ¨ne de lâ??attaque. Â«
Lâ??occupation israÃ©lienne poursuit ses opÃ©rations de bombardement jusquâ??Ã  ce jour, et ce
massacre dans lâ??Ã©cole Al-Hurriya, qui abrite des milliers de personnes dÃ©placÃ©es, est visÃ©.
Ce raid a laissÃ© derriÃ¨re lui plusieurs martyrs, dont certains ont Ã©tÃ© dÃ©capitÃ©s et dâ??autres
sont malheureusement difficiles Ã  identifier Â», a-t-il expliquÃ©.

Â« Il y a un certain nombre de martyrs dont le sort est inconnu jusquâ??Ã  ce jour, et ils ne peuvent pas
Ãªtre identifiÃ©s parce que leurs corps sont complÃ¨tement dÃ©chiquetÃ©s.

Il confirme que le bilan initial est de 14 morts, dont certains sont arrivÃ©s Ã  lâ??hÃ´pital baptiste
arabe, et quâ??il y en a encore un certain nombre dans lâ??Ã©cole sous les dÃ©combres. Il prÃ©cise
que les Ã©quipes de secours ont des difficultÃ©s Ã  accÃ©der Ã  la zone en raison du danger que
reprÃ©sentent les munitions non explosÃ©es.

M. Basal a Ã©galement fait Ã©tat de la pratique israÃ©lienne consistant Ã  prendre pour cible les abris,
les camps de dÃ©placÃ©s et les Ã©coles. Â« Câ??est la politique suivie par lâ??occupation
israÃ©lienne depuis le dÃ©but de la guerre jusquâ??Ã  aujourdâ??hui Â», a-t-il dÃ©clarÃ©.

Ã? lâ??intÃ©rieur de lâ??hÃ´pital, les familles des victimes, qui Ã©taient toutes dÃ©placÃ©es et se
trouvaient dans lâ??Ã©cole, se rassemblent. Lâ??une aprÃ¨s lâ??autre, les femmes ne peuvent
rÃ©primer leurs sanglots et leurs cris de douleur et de chagrin pour la perte de leurs proches.

Au milieu de lâ??hÃ´pital, les membres des familles errent Ã§Ã  et lÃ  Ã  la recherche de leurs proches
parmi les piles de corps et de membres qui jonchent le sol, dans lâ??espoir de les reconnaÃ®tre.

Une femme assise devant les corps crie et dit : Â« Je suis la mÃ¨re dâ??un martyr et la sÅ?ur dâ??un
martyr. Jâ??ai perdu plus de la moitiÃ© de ma famille dans les bombardements et les dÃ©placements.
Ils nous tuent ouvertement et devant le monde entier. Combien de temps cette mort se poursuivra-t-elle
au vu et au su du monde entier ? Tout ce que nous pouvons dire, câ??est de demander Ã  notre
Seigneur de nous venger dâ??IsraÃ«l, de lâ??AmÃ©rique et de tous ceux qui pensent avoir une
conscience et nâ??arrÃªtent pas ces massacres contre nous. Â»
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Â« Nous avons quittÃ© nos maisons lorsquâ??ils ont menacÃ© de nous tuer si nous restions, et nous
sommes allÃ©s dans les Ã©coles pour sauver nos vies. Ils ont bombardÃ© les Ã©coles au-dessus de
nous. Que veulent-ils ? Que devons-nous faire et oÃ¹ devons-nous aller ? Nous nâ??avons pas le
choix, et lâ??armÃ©e nous tue sans pitiÃ© et nâ??hÃ©site pas Ã  tuer des centaines de civils Ã  la fois
Â».

La femme, qui nâ??a pas donnÃ© son nom, regarde les corps. DerriÃ¨re elles, des femmes la
rÃ©confortent et se rÃ©confortent les unes les autres, pleurant collectivement tandis que la femme se
souvient de ce quâ??elle a vu Ã  lâ??Ã©cole.

Â« Ceux que nous avons vus et Ã  qui nous avons parlÃ© tous les jours, nous les avons vus aprÃ¨s le
massacre coupÃ©s en morceaux, avec des membres et des parties, sans tÃªte. Nos enfants voient ces
scÃ¨nes tous les jours. Nous vivons avec elles Ã  chaque instant et imaginons que ce qui est arrivÃ©
aux martyrs pourrait nous arriver. De quoi sommes-nous coupables pour vivre une telle vie ? Â».

Tareq S. Hajjaj est le correspondant de Mondoweiss Ã  Gaza et membre de lâ??Union des Ã©crivains
palestiniens. Il a Ã©tudiÃ© la littÃ©rature anglaise Ã  lâ??universitÃ© Al-Azhar de Gaza. Il a
commencÃ© sa carriÃ¨re dans le journalisme en 2015 en tant que rÃ©dacteur et traducteur pour le
journal local Donia al-Watan. Il a fait des reportages pour Elbadi, Middle East Eye, et Al Monitor.
Suivez-le sur Twitter Ã  @Tareqshajjaj.
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